Le roman
Eléments techniques
1. LE NARRATEUR

a. Les modes de narration. On appelle mode de narration la manière dont le récit est pris en charge par le narrateur. Il peut se faire totalement oublier, ou être plus ou moins présent.

i. Le narrateur extérieur au récit. Il raconte l'histoire à la troisième person​ne et semble être complètement absent du récit. Il peut parfois intervenir pour porter un jugement sur un personnage, une action ou faire un commentaire.

ii. Le narrateur-personnage. II est directement présent dans le récit qu'il raconte à la première personne, comme héros ou comme personnage témoin.

b. La focalisation. 
i. La focalisation ………………. Observateur extérieur, le narrateur se limite à ce qu'il voit ou entend. Il ne connaît pas les sentiments ou les pensées des per​sonnages. Ce point de vue crée une impression d'objectivité, d'impartialité.

ii. La focalisation ………………. Le lecteur découvre les lieux, les êtres, les événe​ments à travers le regard, les pensées, les sensations d'un personnage, ou de plusieurs personnages successifs.

iii. La focalisation ……………….. Le plus souvent, le récit se développe à travers une vision d'ensemble qui permet au lecteur de tout voir et de tout connaître de ce qui se passe au même moment et en des endroits différents. Le narrateur est omniscient.

2. L’INTRIGUE

L’intrigue est l’enchaînement des faits et des actions qui constituent l’histoire racontée dans le roman.

a. L’intrigue simple. Elle suit les cinq étapes du schéma narratif :

i. ……………………….

ii. ………………………

iii. ………………………..

iv. …………………………..

v. …………………………

b. L’intrigue complexe. De nombreux épisodes, constituant chacun une séquence narrative, se combinent entre eux.

i. L’enchaînement des séquences narratives. Les épisodes se succèdent sur le même plan, en suivant un ordre ………………………., l’un après l’autre.

ii. Le développement simultané des séquences. Il y a une alternance d’épisodes concernant des personnages différents, au même………………., mais dans des ………………….  différents. Le lecteur peut ainsi suivre plusieurs actions ou intrigues qui se déroulent en même temps.

iii. L’enchâssement des séquences. Un texte cadre met en place des personnages qui eux-mêmes racontent une histoire. Une intrigue …………………. est alors enchâssée dans l’histoire principale.

3. LE TEMPS ROMANESQUE
a. La succession des événements. Le roman peut raconter une histoire en présentant les événements dans l'ordre chronologique de leur déroulement. Il peut ne pas respecter l'ordre chronolo​gique, grâce à des retours en arrière qui rapportent des événements du passé (analepse, ……………….). L'auteur peut aussi anticiper sur des événements qui se produiront plus tard dans l'histoire (……………….., anticipation).

b. Le rythme du récit. Il dépend du rapport entre la durée des faits racontés et la longueur du texte consacré au récit de ces faits. 
 Faits de longue durée + texte bref : rythme lent / rapide. – Barrer la réponse inutile –

Faits de courte durée + texte long : rythme lent / rapide. – Barrer la réponse inutile – 

i. La ……………... Elle correspond à un moment fort du récit où l'on rapporte précisément les paroles, les pensées et les mouvements des personnages.
ii. Le sommaire. Il permet d'accélérer le rythme du récit : il simplifie l'action en ………………….  les événements qui se sont déroulés.
iii. L'ellipse. Elle correspond à un saut brusque dans le ……………., qui passe sous silence les événements correspondant à cette période.
4. L’ESPACE ROMANESQUE
a. La construction de la description. La description situe le …………. de l'action, dresse le ………….., crée une atmosphère. Elle représente les personnages, les paysages ou les objets aux yeux du lecteur. Souvent introduite par un verbe de perception («Alors on vit...») ou un présentatif (« C'était »), elle s'organise selon un point de vue.

   Elle est structurée par des indicateurs de lieu qui distribuent ses différents élé​ments dans l'espace. Elle s'appuie sur l'………………….. descriptif ou le ……………… intemporel, par opposition à la narration des événements, qui privilégie le ………………… ou le ……………  de narration.

b. Les fonctions de la description. 
	LES FONCTIONS DE LA DESCRIPTION


	LES EFFETS RECHERCHÉS


	LES PROCÉDÉS UTILISÉS



	La fonction

esthétique


	- ajouter une valeur poétique au récit en donnant a voir l'espace

à la manière d'un tableau


	- jeux sur le lexique, le rythme, les images (métaphores et comparaisons)


	La fonction référentielle


	- situer le cadre de l'action en

donnant l'illusion de la réalité ou en recréant un espace imaginaire


	- repères spatiaux : indicateurs de lieu, toponymes; réseaux lexicaux du paysage ou de l'objet



	La fonction documentaire


	- apporter au récit une dimension

informative, pédagogique


	- termes techniques, noms propres, énumérations, discours explicatif



	La fonction évaluative


	- manifester plus ou moins explicitement une appréciation sur un objet, un lieu, un personnage


	- connotations, termes évaluatifs ou affectifs, modalisateurs



	La fonction symbolique


	- évoquer les émotions, les états d'âme d'un personnage, créer une atmosphère


	- lexique des sentiments,

connotations, symboles




5. LE PERSONNAGE
   Le personnage de roman est un être fictif à qui le romancier attribue les caractéristiques d'une personne réelle. Il peut avoir plusieurs fonctions, selon le rôle que l'écrivain lui accorde dans le déroulement de l'intrigue.

a. Le portrait et l’évolution. Un personnage peut être traditionnellement présenté par un portrait, ………………… et ………………………… Le « cadrage », les accessoires, l’environnement matériel et humain peuvent jouer un rôle significatif. La nature, la richesse et la précision du portrait dépendent notamment de la focalisation adoptée. Au fil du temps, le personnage est amené à évoluer.
b. Les fonctions du personnage. Le personnage est d’abord un acteur de l’intrigue. Son rôle dépend de la place qu’il occupe par rapport aux autres personnages. Le schéma ……………….. est une première approche des principales fonctions :

i. …………………………..

ii. …………………………….

iii. …………………………….

iv. ……………………………….
